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C’est un savant dosage. Comment
mener au top de jeunes joueurs de
tennis tout en évitant le danger de les
surmener et de « tuer » dans l’œuf des
talents aux lendemains prometteurs ?
Jusqu’à dimanche, à Auray, l’Open
Super 12 accueille le gratin. Des com-
pétiteurs qui, du haut de leurs 11-12
ans, mènent la vie dure à la petite bal-
le jaune. Avec une détermination de
chaque instant.

Maxime Lorneau est entraîneur de
Ligue au comité des Hauts-de-Seine.
Il accompagne ici Arthur Chery, clas-
sé 15/2. Un gamin de Rueil Athlétic-
club, dans les Hauts-de-Seine, repéré
tôt pour son appétit : « Chez les
petits, avec beaucoup de volume
d’entraînement, on progresse vite.
Lors des week-ends en groupe,
nous voyons ceux qui aiment l’effort
sportif, la compétition. »

C’est le cas d’Arthur Chery qui,
depuis ses 3 ans, nourrit une passion
pour le tennis. « Il a cet amour du jeu,
il aime se dépasser physiquement,
avec l’envie d’apprendre », commen-
te son coach, référent de son pro-
gramme d’entraînement et de com-
pétition, de sa programmation physi-
que…

« On se sent bien ici,
sans stress »

Ainsi, pour atteindre son rêve de
devenir pro, entre le comité et son
club d’origine, on fait tout pour per-
mettre à Arthur de se développer.
« Ce sont de jeunes joueurs, conti-
nue Maxime Lorneau. Il y a beau-
coup d’émotions sur le terrain et
Arthur peut se laisser submerger. »
Le jeune collégien en a conscience.
Et travaille là-dessus. « Avant, quand
j’étais mené, je pouvais avoir des
gestes d’énervement. C’est beau-
coup plus rare. »

L’état d’esprit, c’est la valeur étalon.
Tout comme le « respect, la polites-
se », à appliquer en premier lieu sur
ces compétitions de haut vol, portée
par des bénévoles qui chouchoutent
les jeunes. Arthur, qui a pour modèle

Roger Federer, en a conscience,
salue l’organisation : « On se sent
bien ici, sans stress. »

Arthur, encouragé par ses parents,
se donne les moyens d’y arriver. En
6e, l’élève profite d’horaires aména-
gés. Les après-midi, entre le comité
de Boulogne-Billancourt et son club
de Rueil-Malmaison, les séances
durent jusqu’à quatre heures. Dans la
semaine, le compteur est à seize heu-
res d’entraînement. À un certain
niveau, les jeunes pousses peuvent
suivre leurs cours à distance.

Quels sont les dangers ? « C’est
l’impression d’être pro avant de
l’être. Le haut niveau n’est pas fait
pour tout le monde. Ces temps de
compétition, comme l’Open Super
12, sont très importants, mais ce
n’est pas le quotidien. Le quotidien,
c’est l’entraînement. » Il faut ainsi
composer avec les fragilités de l’ado-

lescence. Arthur l’avoue : l’an passé, il
a eu de terribles moments de décou-
ragement, liés à une suite de défaite.
« Je pleurais à la maison. J’étais au
final paralysé par le stress. » Un mal
pour un bien : une expérience qui l’a
fait grandir.

Et s’il n’atteint pas les phases fina-
les, Arthur est satisfait de son par-
cours, qui lui a permis de se frotter à
meilleur que lui : « Je me suis opposé
à Evan Giurescu, un Français parmi
les meilleurs Européens. C’est un

joueur battable, je ne sais pas si j’en
ai encore le niveau. Mais j’ai fait un
bon score. » Maxime écoute son
poulain attentivement. Son rôle est de
replacer l’Open Super 12 sur un long
parcours. Une façon de bien cons-
cientiser le chemin parcouru sur un
an. « Rien n’est joué d’avance. Les
comités sont là pour accompa-
gner. » Le reste de la route appartient
à Arthur, qui souffle ses 12 bougies
ce dimanche.

Loïc TISSOT.

Arthur Chery, jeune joueur évoluant entre son club de Rueil-Malmaison et le comité de Boulogne-Billancourt,
dans les Hauts-de-Seine. Ici avec l'entraîneur référent de son programme sportif, Maxime Lorneau. | PHOTO : OUEST-FRANCE

L’Open Super 12, à Auray, accueille jusqu’à dimanche l’élite sportive des 11-12 ans au tennis.
De jeunes compétiteurs, exigeants envers eux-mêmes, qui restent des enfants.

« Ce qui compte, c’est l’état d’esprit »

On entre dans les phases finales de la com-
pétition. Samedi, à partir de 10 h 30, Baden
accueille les finales consolantes filles et gar-

çons. Auront lieu également à Auray les finales doubles filles et
garçons. À partir de 14 h, dimanche, sur le court principal alréen,
environ 800 spectateurs pourront assister aux finales simples
filles et garçons.

Finales

Un tour du monde inédit pour Yann Busnel
Ce Ploërmelais tente une aventure jamais réalisée. À la fin, l’objectif
est de réaliser un recueil de ses rencontres avec les tribus.

Yann Busnel, de Ploërmel, parti
depuis le 5 janvier 2022, tente de faire
le plus long parcours terrestre du
monde jamais réalisé par un aventu-
rier. S’il part seul dans ce défi de qua-
tre ans, toute une équipe veille sur
lui à travers une association créée
pour l’occasion : Beyond The Capes,
dont le siège est à Guichen (Ille-et-Vi-
laine). L’aventurier breton va relier le
cap des Aiguilles, en Afrique du Sud,
au cap Horn au Chili. Un périple de
50 000 km sans prendre l’avion ni le
bateau, mais à vélo, en dromadaire, à
ski, en kayak, en pirogue, à pied…
« Je m’impose de le faire sans aucu-
ne empreinte carbone », confiait
Yann Busnel avant son départ.

« Je suis tellement heureux »

Après avoir mis sept mois à traverser
l’Afrique du Sud, le Breton se dépla-
ce, ce mois-ci, à travers les régions de
l’Arabie saoudite et du désert. Une
étape en compagnie de son droma-
daire, Rouhoul, qu’il a troqué contre
son kayak afin de pouvoir poursuivre
son périple. Entre l’animal et Yann, il a
fallu s’apprivoiser, mais aujourd’hui
tout va parfaitement bien, à tel point
« qu’il s’y est énormément attaché »,
témoigne Alan Brigardis, l’un des
meilleurs amis de l’aventurier.

Si, quelques semaines avant son
départ, l’homme de 35 ans se savait
prêt physiquement, de par son
ancien métier de militaire, il se posait
des questions au niveau du mental.

« Il m’arrive d’avoir des baisses de
moral, face à la difficulté d’être seul,
avoue-t-il. Parfois, je m’interroge :
mais qu’est-ce que je fous là ? Mais
au final, je suis tellement heureux
que je n’ai aucun regret. »

Même si ce n’est pas toujours sim-
ple. Ainsi, « au Zimbabwe, en Éthio-
pie, j’ai plusieurs fois été dans l’obli-
gation de me défendre face à des
situations très dangereuses ».

Mais avant tout, ce voyage est
l’occasion de belles rencontres avec
des tribus. Il souhaite partager son
défi auprès du plus grand nombre.
De retour en France, l’objectif final
« est de retracer tout cela à travers
un recueil ». Mais le chemin est enco-
re long.

Dominique LE LAY.

Pour suivre l’aventure, apporter une
aide logistique, ou faire un don :
beyondthecapes.com et sur les
réseaux sociaux Facebook, Insta-
gram, ou encore YouTube. Contact
par courriel : beyondtheca-
pes@gmail.com.

Yann Busnel lors de son arrivée à la frontière djiboutienne au poste de Guelile,
en juin 2022. | PHOTO : YANN BUSNEL/BEYOND THE CAPES

Tout au long de la compétition,
l’Open Super 12 prend sous sa res-
ponsabilité de multiples jeunes com-
pétiteurs, accompagnés de leurs
entraîneurs et souvent de leurs
parents. Autant dire que la bien-
veillance, l’écoute sont des maîtres-
mots qui animent les organisateurs et
les bénévoles, la plupart fraîchement
retraités : « On sait la pression que

les jeunes sportifs peuvent avoir sur
leurs épaules, plaide le directeur du
tournoi, Stéphane Rovello. On essaie
de créer une bulle autour d’eux,
qu’ils se retrouvent comme chez
eux. »

Lorsqu’un jeune est repéré comme
étant en difficulté, en mal-être, les
organisateurs entament le dialogue
avec les coaches. Lorsque l’Open

Super 12 est témoin de propos vio-
lents ou de gestes violents, il est de la
responsabilité du tournoi d’agir. Ainsi,
il y a trois ans, l’organisation a dû
déposer plainte auprès de la gendar-
merie, une mère ayant eu un mauvais
comportement envers sa fille. La vigi-
lance est à tous les étages. Ce qui
conforte le côté rassurant et sécuri-
sant de la compétition alréenne.

La règle fondamentale ? « La bienveillance »
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La Fondation du patrimoine a ouvert
une campagne de dons pour la con-
servation du tumulus de Mané-er-
Hroëck, à Locmariaquer. Objectif : au
moins 50 000 €. Cette souscription
intervient en soutien au projet de la
commune de mise en valeur du site.

Monument en accès libre, le tumu-
lus Mané-er-Hroëck a été construit au
néolithique, il y a environ sept mille

ans. Trait particulier ? Il s’agit d’un des
trois tumulus carnacéens, avec Saint-
Michel (Carnac) et Tumiac (Arzon) :
ces cairns de dimension colossale
ont été érigés pour l’inhumation
d’une seule personne.

Les fonds iront à la partie travaux du
projet, qui s’élève à 140 000 €. Acqui-
sition de foncier compris, l’enveloppe
totale est de 240 000 € hors taxes. Le

projet est porté par la municipalité
avec l’appui de l’association Paysa-
ges de mégalithes (qui œuvre pour le
classement à l’Unesco), des collecti-
vités locales et de l’État via la Direc-
tion régionale des affaires culturelles.

Site : www.fondation-patrimoine.org/
les-projets/tumulus-de-mane-er-
hroeck
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